
La justice en détresse 
 
 

 
 

Rassemblement le 14 novembre 2025 à 14h, à Bruxelles, Place Poelaert 
 
 
 
Madame, Monsieur, 
 
La justice belge est à bout de souffle. 
 
Depuis des années, les professionnels du droit alertent sur l’état de délabrement de notre 
système judiciaire. Ce ne sont pas seulement les moyens financiers qui manquent, ce sont les 
fondations mêmes de la justice qui vacillent. Une justice désarmée, délaissée, asphyxiée. Une 
Justice qui, faute de réformes structurelles et de choix politiques clairs, n’est plus en mesure de 
remplir sa mission fondamentale : garantir les droits de chacun et préserver une paix 
sociale. 
 
Ce constat n’est pas nouveau. Il ne concerne pas un seul gouvernement. Il s’inscrit dans une 
évolution plus large, où d’autres priorités ont été choisies : 5 % du budget pour la défense, 4 % 
pour les aides aux entreprises… et à peine 0,22 % pour la Justice. Pourtant, celle-ci est un pilier 
de la sécurité intérieure, de la prévisibilité, de la cohésion sociale et de la démocratie. 
 
Les conséquences pour le justiciable sont dramatiques : 
 

- Des bâtiments vétustes, parfois inaccessibles aux personnes à mobilité réduite, où les 
audiences doivent se tenir dans des conditions indignes (par exemple dehors) ou être 
annulées faute d’électricité ; 

- Des audiences reportées à plusieurs mois (voire plusieurs années), des victimes laissées 
sans réponse, des conflits familiaux ou de voisinage qui s’enveniment faute de traitement 
rapide, en raison de la dégradation de l’attractivité des fonctions de magistrat et du 
personnel judiciaire (notamment en lien avec la réforme des pensions), entraînant un 
manque de magistrats et de personnel ; 

- Une digitalisation inachevée qui ralentit les procédures, multiplie les erreurs et creuse la 
fracture numérique pour les plus vulnérables ; 

- Des décisions judiciaires non exécutées, remettant en cause la légitimité même de l’État 
de droit ; 

- Des peines alternatives à la prison inapplicables, faute de moyens ; 
- Une surpopulation carcérale critique et et une charge de travail insoutenable pour le 

personnel pénitentiaire et les directions ; 
- Des traducteurs, experts et médecins légistes qui désertent, faute de rémunération 

adéquate et payée dans les temps  ; 
- Des enfants en danger sans solution d’accueil, des personnes internées sans soins. 



 
Chaque jour jusqu’au 14 novembre prochain, nous partagerons des histoires vraies. Celles 
de justiciables, de magistrats, d’avocats, de greffiers, de membres du personnel pénitentiaire et 
des acteurs de la justice dans son ensemble. Des récits concrets, humains, qui illustrent les 
failles d’un système à bout de souffle. 
 
Nous vous invitons à relayer ces témoignages et à nous rassembler le 14 novembre prochain à 
14 heures, Place Poelaert, pour un rassemblement symbolique, devant le palais de justice de 
Bruxelles. Christophe Bourdon et Bert Gabriëls ont accepté de nous y rejoindre pour rendre 
visible qu’une justice à bout de souffle est l’affaire de tous.  
 
Ce n’est pas un appel corporatiste. C’est un cri d’alarme pour une justice digne, accessible, 
efficace. Une justice qui protège. Une justice qui fonctionne. Il est minuit moins une. 
 
Nous comptons sur votre soutien. 
 
Avec nos salutations respectueuses, 
 
Le collectif organisateur 
 
 
 

 
 

 

 

 
 

 
De Vakvereniging 

Pensioenhervorming 
 

 
 
 
Contacts: 
 
Pour l’UPM, Vincent MACQ: vincent.macq@just.fgov.be 
Pour l’ASM, Laurent SACRE: laurent.sacre@just.fgov.be 
Pour l’URJPP - KVVP, Anne Reul : anne.reul@just.fgov.be 
Pour le VDM, Axel KITTEL: axel.kittel@just.fgov.be 
Pour M&M, Evelien de KEZEL: evelien.deKezel@just.fgov.be 
Pour la Vakvereniging Pensioenhervorming, Aagje BELLENS, Robby HOSKENS: 
aag.bellens@just.fgov.be en robby.hoskens@just.fgov.be 
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